
Cafés-débats Guérinois 

Compte rendu de réunion du 11 juin 2022 à l’écluse de la Touche sur le thème des haies, du bocage 

et des savoir-faire 

Nous tenons chaleureusement à remercier l’intervenant de ce café-débat, Daniel Loquet, membre de 

l’association Haie Fay Bocage, pour nous transmis un peu de son savoir et de sa passion. Merci aussi 

pour le matériel de démonstration ramené : outils, essences d’arbres différentes… 

 

Une brève introduction de Daniel est suivie d’un tour de table des participants et de leurs envies, 

attentes de cette discussion : des envies de réapprendre à savoir utiliser le bocage comme le faisaient 

les anciens, comment fabriquer ses manches d’outils, récolter et travailler le bois pour de la 

charpente... Des questions sur comment entretenir les haies, que faire des ronces… 

 

Qu’est-ce qu’une haie complète ? C’est une haie multi strate, à la fois composée d’une strate 

arborescente, mais aussi buissonnante/arbustive ainsi que d’une strate herbacée. L’enjeu est aussi la 

largeur de la haie, qui ne doit pas être seulement un alignement d’arbre mais plutôt quelque chose 

d’une largeur de plusieurs mètres (4-5 mètres minimum idéalement). 

 

Sur les bienfaits de la ronce. Il est dit de la ronce qu’elle est le berceau du chêne. Elle protège en effet 

les jeunes plants de chênes jusqu’à ce que ces jeunes arbres passent par-dessus la ronce et finissent 

par l’emporter sur elle. 

 

Sur la manière d’entretenir une haie.  Le lamier et le broyeur font du travail rapide mais pas 

respectueux de l’arbre. Les branches doivent normalement, pour une bonne cicatrisation, être 

coupées au col et à la ride. L’usage de nacelle pour faire de belles coupes est recommandé, un outil 

intéressant existe à la CUMA de Notre-Dame des Landes à ce sujet. 

Dans une optique de récolte régulière de bois du bocage pour différents usages, le recépage est 

nécessaire, principalement pour le bois blanc (saule, bouleau, peuplier…), ce qui permet de 

redynamiser le peuplement. Le houx peut également être recépé sans problème, sans crainte de tuer 

l’arbre. 

L’idéal est de réaliser ensuite un balivage, notamment pour le chêne et le châtaignier, 3 ou 4 ans après 

la récolte, pour sélectionner les branches d’avenir.  

La récolte doit être faite idéalement en lune décroissante (de la pleine lune à la nouvelle lune) et 

descendante (lorsqu’elle se rapproche de la Terre), ce qui permet que la sève soit bien descendue dans 

les racines. 

 

Sur ce qu’il est possible de faire grâce aux récoltes de bois du bocage. 

Autrefois, le bocage était très utile pour faire du fagot. Il était également nourricier en procurant 

nombres de fruits (pommes, poires sauvages, prunelles, noisettes etc.). Il faudra peut-être d’ailleurs 

qu’on réapprenne tous à greffer… Les usages ont changé et aujourd’hui, son intérêt pour la biodiversité 

est souvent davantage mis en avant. 

https://haiefaybocage.wixsite.com/haiefaybocage


Avec le châtaigner principalement, il est possible de faire des bardeaux (ardoise de bois) pour réaliser 

des toitures dont la durée de vie est estimée de 60 à 80 ans. Il faut pour cela récolter des châtaigniers 

de bons diamètres, les couper en rondins de 33cm puis les fendre (ne pas les scier !) en planches 

d’épaisseurs de 2-3cm environ. Les bardeaux doivent être séchés 2 ans (pour éviter tanins et coulures), 

à l’abri du soleil. Faire attention à la chauffe et aux roulures dans le bois (arrivée de bactéries). Il faut 

compter un besoin de 300 bardeaux par mètre carré de toiture et il faut penser à mettre la face cœur 

de bardeau côté soleil pour ne pas qu’il se relève dans le temps. Il faut pointer les bardeaux avec des 

pointes en inox, cuivre ou acier biochromaté mais pas avec du zinc, pour la durabilité. 

Avec le bouleau, il est possible de faire de la charpente d’intérieur car il a de vraies facultés de 

résistance et de solidité. 

Avec les tiges récoltées de têtards de chênes, il est possible de faire des chevrons. 

Pour le choix des essences pour faire des manches d’outils : il faut du bois souple pour faire des 

manches de fourche par exemple (saule, noisetier) et du bois plus dur pour des manches à frapper 

comme pour la pioche (frêne, châtaigner, chêne, houx, laurier, charme). Pour confectionner les 

manches, besoin d’une plane pour écorcer et arrondir le bois (et/ou d’un vastringue). 

 

Sur l’entretien des arbres têtards. Pour du chêne, la coupe doit être réalisée tous les 15-20 ans tandis 

que sur du bois blanc, plutôt tous les 10 ans. Pour le saule et la vannerie, la récolte est annuelle. 

Conseil pour créer une nouvelle haie à partir de rien : réaliser deux clôtures pour laisser la végétation 

se développer au milieu.  

La taille des haies communales, plutôt que d’être broyée et laissée sur place, pourrait être réutilisée 

pour faire du paillage des espaces verts et apporter du fourrage aux animaux (= économie circulaire). 

 

Sur l’intérêt d’un tire-sève lorsqu’on fait un têtard. Pas forcément utile sur la plupart des essences mais 

sur le chêne, cela peut se discuter. Bref ce n’est pas aujourd’hui qu’on aura la formule magique       

 

 

Ouvrages, sites ou documents recommandés à consulter : 

Lien Bocage infos n° 17 : https://missionbocage.fr/wp-content/uploads/2019/02/Bocage-Info17-Le-

plessage-ou-lart-de-tresser-les-haies.pdf  

Être un chêne de Laurent Tillon. Editions Actes Sud. Plus d’infos ici. 

Reprendre la Terre aux machines, L’Atelier Paysan. Edition Seuil. Plus d’infos ici. 

Site du Réseau pour les Alternatives Forestières (RAF). 

 

https://missionbocage.fr/wp-content/uploads/2019/02/Bocage-Info17-Le-plessage-ou-lart-de-tresser-les-haies.pdf
https://missionbocage.fr/wp-content/uploads/2019/02/Bocage-Info17-Le-plessage-ou-lart-de-tresser-les-haies.pdf
https://www.actes-sud.fr/catalogue/nature-et-environnement/etre-un-chene
https://www.seuil.com/ouvrage/reprendre-la-terre-aux-machines-l-atelier-paysan/9782021478174
https://www.alternativesforestieres.org/

